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EVANGILE 

« Les gens de chez Lui affirmaient : Il a perdu la tête » (Mc 3, 20-21) 

 
Alléluia. Alléluia. 
Seigneur, ouvre notre cœur 
pour nous rendre attentifs aux Paroles de ton Fils. 
Alléluia. (cf. Ac 16, 14b) 
 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (Mc 3, 20-21) 

 
En ce temps-là, 
Jésus revint à la maison, 
où de nouveau la foule se rassembla, 
si bien qu’il n’était même pas possible de manger. 
 
Les gens de chez lui, l’apprenant, 
vinrent pour se saisir de Lui. 
Car ils affirmaient : 
« Il a perdu la tête. » 

– Acclamons la Parole de Dieu.                                                                                                                                            
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« Je voulais de toi une souffrance volontaire et non forcée »                                   GE – La Volonté Divine – Lumen Luminis 
 

Le Livre du Ciel                              Tome 26 - 9 mai 1929                        Luisa Piccarreta 
 

Je voulais de toi une souffrance volontaire et non forcée,  
parce que c’était ta volonté que Je voulais faire mourir. 

 La souffrance volontaire est quelque chose de grand devant notre suprême Majesté. 

 
 
(…)Je me disais : « Il me semble qu’il y a là une contradiction. 
Parce que Jésus m’a souvent dit que celle qui vit dans sa Divine Volonté  
n’est sujette ni aux tentations ni aux troubles de l’esprit.  

Et que l’ennemi n’a pas non plus le pouvoir d’entrer dans le divin Fiat. Car il le brûlerait plus 
que le feu de l’enfer lui-même. Et pour éviter d’être brûlé davantage, il fuit l’âme qui vit dans 
le divin Fiat. » Je pensais à cela et à bien d’autres choses. 

 
Mon doux Jésus se manifesta en moi et Il me dit :   
Ma fille, tu te trompes, il n’y a pas de contradiction. Tu dois savoir : 

J’allais t’appeler à vivre de manière toute spéciale dans ma Divine Volonté  
- pour que tu La connaisses et,  
- pour à travers toi, faire connaître la Sainteté de la Vie dans la Divine Volonté  
afin qu’Elle puisse régner sur la terre,  
 
Ainsi il était nécessaire que 
Je centralise en toi la totalité de la sainteté humaine  
- pour la consommer en toi et  
- donner naissance à la vraie Sainteté de la Vie dans ma Divine Volonté.  

La sainteté dans l’ordre humain devait être le tabouret, 
 le trône de la Sainteté dans l’ordre de ma Divine Volonté.  
 
Et c’est pourquoi, dès le début, lorsque Je t’ai appelée  
- à l’état de victime et  à tout ce que tu souffrais durant ce temps,  
Je commençais par te demander si tu accepterais. 
Lorsque tu avais accepté Je te plaçais dans un état de souffrance.  
 
Je voulais de toi une souffrance volontaire et non forcée,  
parce que c’était ta volonté que Je voulais faire mourir. 
Par-dessus ta volonté, un peu comme une petite flamme qui est éteinte,  
Je voulais allumer le grand Feu du Soleil de mon Fiat. 

  
La souffrance volontaire est quelque chose de grand devant notre suprême Majesté. 
Par conséquent, par-dessus la mort de ta volonté noyée dans les souffrances,  
notre Volonté pouvait régner et te disposer à recevoir le grand Bien de ses Connaissances.  

N’est-ce pas ma Souffrance, toute volontaire – personne n’aurait pu Me l’imposer – 
qui forma le grand bien de la Rédemption ?  
 
Ainsi, tout ce que tu as souffert alors n’était rien d’autre que l’accomplissement de l’ordre de 
sainteté à la manière humaine. 
C’est pourquoi Je ne t’ai presque rien dit sur la Sainteté de la Vie dans ma Divine Volonté. 
Car Je voulais finir l’une avant de commencer l’autre.  
 

Et J’ai vu que tu ne me refusais rien de ce que Je voulais,  même au prix de ta vie. 
Tu ne me refusais rien. Et ta volonté perdait son pouvoir et était continuellement dans 
l’acte de mourir. Alors ma Volonté est entrée et a repris sa Vie en toi.(…) 


